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Le ministre de la Santé, Abderrahmane Benbouzid, a exclu, hier, le recours à un éventuel
confinement total. «Le recours au confinement total n'est pas une chose facile et n'est pas dans notre

agenda actuellement», a indiqué le ministre lors d'une conférence de presse. 
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Cohabitation bon
gré mal gré

Par Mohamed Habili

A vec plus de 400 nou-
veaux cas de contami-
nation par jour, force est

de constater que l'épidémie en
Algérie est passée à une vites-
se supérieure. Il a fallu de plus
que cela  arrive après la phase
de confinement assortie de
ses prolongations. Le même
rebond mais qui se serait pro-
duit avant le confinement, qu'il
aurait alors rendu particulière-
ment  nécessaire, l'enchaîne-
ment aurait été de meilleur aloi,
bien plus préférable en tout
cas que celui auquel on a eu
droit en fin de compte. On se
souvient qu'à l'expiration de la
phase de confinement, le
nombre des nouvelles conta-
minations avait nettement recu-
lé, passant à une ou deux
reprises sous la barre des 100
par jour, alors  qu'il avait atteint
quasiment les 200 au début du
confinement. Il ne se serait
sans doute trouvé personne
pour penser que nous étions
encore loin du compte, qu'en
cette matière le pic n'était pas
derrière mais devant nous. Au
niveau actuel de la progres-
sion, a cependant laissé
entendre le président
Tebboune dans l'interview
accordée à France 24 la veille
du 5 Juillet, la cohabitation est
encore possible. Il faut le croi-
re, puisque malgré quelques
tensions enregistrées çà et là à
travers le pays, le système hos-
pitalier a tenu le choc, même
s'il a fallu que le ministre de la
Santé aille hausser le ton dans
la wilaya donnant en la matière
le plus de soucis. Le wali de
Sétif, puisque c'est d'elle qu'il
s'agit,  n'a pas été en reste dont
les remontrances toutefois ont
débordé le cadre de la seule
épidémie. Cela dit, le président
n'a pas indiqué par la même
occasion à quel rythme de pro-
pagation la cohabitation avec
le virus deviendrait impossible.
La question se pose. 
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Par Meriem Benchaouia 

S
elon lui, une telle perspective
est très complexe au regard de
l'impact sur l'activité écono-
mique et  les retombées sur le

citoyen. D'autant plus que cette décision
ne dépend pas uniquement du ministère.
Toutefois, l'éventualité d'un recours au
confinement régional, en cas d'une pro-
pagation importante du virus, est toujours
de vigueur. «Cette mesure n'est pas totale-
ment exclue et sera ciblée dans les locali-
tés qui verront une propagation importan-
te des cas de contamination au coronavi-
rus», a-t-il dit.  «Le recours au confinement
sanitaire n'est pas à l'ordre du jour.
Néanmoins, nous avons des instructions
que si une wilaya, une commune ou une
daïra enregistre une propagation impor-
tante du virus représentant une menace
sanitaire pour les citoyens, il n'est pas
exclu que le Premier ministère opte pour
un confinement ciblé dans des régions
qui verront une progression importante

des cas de contamination
au coronavirus. Cela étant.
Nous ne souhaitons pas en
arriver là», a expliqué le
ministre. Tout en recon-
naissant un «rebond des
cas de contamination en
Algérie, à l'instar du reste
du monde où la progres-
sion est beaucoup plus
importante», le ministre de
la Santé  a imputé cette
situation à de «multiples
raisons», dont notamment
«le non-respect des
mesures de précaution et
de prévention», rappelant
que «le nombre des affec-
tions évolue conséquem-
ment à la multiplication du
nombre de tests». «Ce qui
nous préoccupe le plus, ce
sont davantage les décès
et, fort heureusement, nous
enregistrons moins de cas
qu'au départ où nous avions recensé 30
décès. Ceci, bien qu'on en soit aujourd'hui
à plus de 400 contaminations/jour au
coronavirus. Aussi, nous œuvrons pour
soigner nos malades afin de leur éviter
qu'ils meurent du virus», a-t-il expliqué.
Pour endiguer la propagation du virus, le
ministre insiste, une fois de plus, sur la
nécessité du port du masque. À ce pro-
pos, il a indiqué avoir noté, lors de sa
récente visite dans la wilaya de Sétif, que
80 % de la population ont respecté cette
mesure. Ce qui est rassurant et largement
suffisant, selon lui. D'ailleurs, pour le
ministre de la Santé il n'est pas nécessai-
re que la totalité des citoyens portent un
masque de protection, 70 à 80 % est lar-
gement suffisant. Interrogé, par ailleurs,
sur les tests à base de scanner, le ministre
de la Santé a démenti «toute interdiction»
de recourir à ce moyen qu'il a qualifié de
«pas entièrement fiable», appelant à privi-
légier plutôt les examens cliniques.
«L'analyse n'était pas toujours probante à
100 %, l'examen pouvant capter des alté-
rations pulmonaires dues à des inflamma-
tions, qui ne sont pas forcément liées au
Covid-19», a-t-il expliqué.  

Lancement d'une plateforme
numérique pour les rendez-

vous en radiothérapie
Le ministre de la Santé a annoncé le

lancement, dès ce jour, d'une plateforme
numérique destinée notamment à réduire
les délais des rendez-vous en radiothéra-
pie, la qualifiant d'«acquis important»
pour les malades. Mise à la disposition
des 14 centres de radiothérapie répartis
à travers le territoire national, cette plate-
forme numérique sera opérationnelle,
dans un premier temps, au niveau de
quatre  centres-pilotes, ceux de Annaba,
Béchar, Sétif et d'Adrar, a précisé le
ministre. «Elle permettra non seulement

de réduire les délais des rendez-vous,
mais également de rapprocher les
malades des centres de radiothérapie»,
a-t-il ajouté, faisant part de «la disposi-
tion» des pouvoirs publics à prendre en
charge les frais d'hébergement, voire
même de transport, pour les patients
contraints de se rendre dans un centre
ne relevant pas de leur wilaya de résiden-
ce. «Il y a des particuliers qui ont mis
leurs hôtels à la disposition de malades
se traitant en radiothérapie, et si cela
n'existe pas nous les prenons en charge
s'ils doivent se déplacer à Adrar ou à
Béchar», a-t-il expliqué.

M. B.

Abderrahmane Benbouzid exclut le
recours au confinement total 

Malgré un rebond quotidien des contaminations 

 Le ministre de la Santé, Abderrahmane Benbouzid, a exclu, hier, le recours à un éventuel confinement total. «Le
recours au confinement total n'est pas une chose facile et n'est pas dans notre agenda actuellement», a indiqué le

ministre lors d'une conférence de presse. 

463 nouveaux cas et 7 morts en 24 heures

Le virus poursuit son inquiétante propagation 
L'ALGÉRIE a enregistré 7 nouveaux décès du coronavirus ces dernières 24

heures, un cas de plus par rapport à la journée d'hier (6), portant à 959 le nombre
total de morts, a annoncé, hier, le porte-parole du Comité scientifique en charge de
la gestion de l'épidémie, le Pr Djamel Fourar.

Le nombre de contaminations continue d'augmenter avec 463 cas, 22 cas de plus
par rapport à hier (441), pour atteindre 16 404 cas confirmés. 

R. N.

D es milliers de travailleurs de
restaurants et cafétérias

sont au chômage depuis quatre
mois. Ce créneau est sérieuse-
ment fauché par la crise sanitai-
re. Selon les représentants des
propriétaires de cafés et restau-
rants, ce sont quelque «50 000
commerces qui sont encore fer-
més», depuis mars dernier, suite
aux mesures de confinement
pour endiguer la propagation de
la pandémie de coronavirus.
L'Association  nationale des
commerçants et artisans (Anca),
qui s'est réunie hier avec les
représentants des travailleurs, a
«appelé à la réouverture des res-
taurants et cafétérias». Dans un
communiqué, l'Association qui
affirme que cette activité est

durement affectée par la crise,
propose une réouverture de ces
commerces qu'elle conditionne
par «le strict respect des
mesures de prévention comme le
port obligatoire des bavettes et la
distanciation sociale». Il est aussi
question de veiller à la «désinfec-
tion des outils de travail et la non
utilisation des tables et des
chaises». L'Anca, qui insiste sur
l'urgence de la reprise du travail
pour préserver le gagne-pain
d'un grand nombre de pères de
famille privés de leurs salaires,
plaide pour la «pénalisation des
contrevenants et non pas de tous
les intervenants…». La situation
difficile que traverse les proprié-
taires et travailleurs des restau-
rants et des cafés à l'échelle

nationale ne s'explique pas uni-
quement par l'absence de reve-
nus et de salaires. Lors de cette
réunion, les professionnels exer-
çant dans ce domaine se plai-
gnent aussi du cumul de dettes
de location suite à la longue fer-
meture des commerces et les
impôts et taxes dont ils devaient
s'acquitter alors que leur activité
était à l'arrêt. Mais plus grave
encore est le chômage ainsi que
la perte d'un grand nombre de
postes d'emploi dans ce secteur
qui emploie des centaines de
milliers de personnes. La plupart
des travailleurs, apprend-on,
n'ont pas touché leurs salaires et
sont en mal de subvenir aux
besoins de leurs familles.
D'autres ne sont même pas

déclarés à la sécurité sociale et
se retrouvent dans une véritable
situation de précarité. 

Contactés, des travailleurs
disent ne plus savoir à quel saint
se vouer, d'autant que cette
longue fermeture risque de ne
pas prendre fin de sitôt. «Je tra-
vaille dans un restaurant à Hydra.
A la fermeture, ils nous ont
demandé de ne revenir qu'une
fois la réouverture décidée par
les autorités publiques. On a cru
que c'était une question de
quelques jours ou quelques
semaine. Hélas, cela fait quatre
mois sans salaire et le bout du
tunnel semble encore loin»,
raconte un jeune serveur. Un
autre employé dans un café
populaire à Alger dit hésiter entre

changer d'activité ou attendre.
«Je ne peux me permettre d'at-
tendre plus longtemps. Je suis
père de famille. Déjà avec mon
maigre salaire, j'arrivais à peine à
joindre les deux bouts», se plaint-
il. Tout compte fait, si le souci
des autorités sanitaires est de
faire face à la propagation du
coronavirus et craignent une forte
contagion dans ces endroits à
grande fréquentation, réfléchir à
des mesures susceptibles de
permettre leur réouverture sans
que la santé publique ne soit
compromise est nécessaire. Cela
d'autant que la saison estivale est
l'ultime occasion pour ces com-
merçants de rattraper le retard et
limiter les pertes. 

Aomar Fekrache  

50 000 restaurants et cafétérias encore fermés 
Une activité à l'agonie à cause du coronavirus 
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Elaboration du plan national de
relance socio-économique

Le Président Tebboune
préside aujourd’hui une

séance de travail 
LE PRÉSIDENT de la République,
Abdelmadjid Tebboune, préside
aujourd’hui une séance de travail
regroupant le Premier ministre et les
membres du gouvernement
concernés par l'élaboration du plan
national de relance socio-
économique, a indiqué la Présidence
de la République hier dans un
communiqué. Cette séance de travail
sera également l'occasion de débattre
de «tous les aspects de la nouvelle
approche socio-économique en
prévision de sa présentation pour
adoption lors du prochain Conseil des
ministres», a conclu la même source. 

K. L.
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Par Lynda Naili 

F
aisant ce constat, le
nouveau président du
Cnes, qui était «l'Invité
de la matinée» de la

Chaîne 1 de la Radio nationale,
s'est dit convaincu que le pays
dispose encore d'une marge de
manœuvre pour ne pas recourir
à l'endettement extérieur et réali-
ser une relance économique à
travers, d'une part, des réformes
dont celle à opérer sur le budget
de l'Etat, et d'autre part, par la
poursuite du processus de
numérisation.  Dans ce sens, il
estimera que ce ne sont les res-
sources ni les moyens qui posent
problématique en l'Algérie, mais
il s'agit beaucoup plus de
défaillances relatives aux méca-
nismes de gestion, de gouver-
nance et de numérisation des
administrations. Par ailleurs, rap-
pelant que l'une des missions de
son institution est de bâtir une
économie nationale de demain
solide, fondée sur trois piliers
fondamentaux, à savoir la créa-

tion des institutions avec une
dimension de service social, la
stabilité de l'emploi et la relocali-
sation certaines industries straté-
giques, il relèvera l'importance
qu'attache le Cnes au Conseil de
la concurrence, étant donné que
l'Algérie cherche dans sa vision
économique à reprendre le che-
min de l'industrialisation selon les
normes internationales. Ce qui,
estimera-t-il, permettra de mettre
fin au monopole et de contribuer
à réduire les coûts, les prix et à
améliorer la qualité et la compéti-
tivité du produit. Dans ce contex-
te, Rédha Tir soulignera que des
efforts avaient été faits pour
mettre en œuvre des réformes
structurelles de l'économie natio-
nale, notamment durant la pério-
de de propagation du Covid-19, y
compris les conditions d'amélio-
ration du climat d'investissement
en coordination avec le gouverne-
ment et le ministère de l'Industrie.
Faisant part, à ce propos, de la
réalisation d'une étude autour de
la mise à niveau du système sta-
tistique en plus de la transition
énergétique en termes de com-

portement des citoyens ainsi que
sur le sort du secteur public
improductif. Par ailleurs, le suc-
cesseur du défunt Mohamed-
Seghir Babes, déplorant un retard
d'une vingtaine d'années en
matière de numérisation enregis-
tré dans le pays, fera savoir que
d'ici les trois mois à venir, son ins-
titution sera totalement numéri-
sée. Ce qui, dira-t-il, fera du Cnes
la locomotive qui donnera

l'exemple à suivre au restant des
administrations  en vue d'amélio-
rer l'image de l'Algérie comme
étant une devanture à l'investisse-
ment prometteuse. Pour rappel,
Rédha Tir a été installé au poste
de président du Conseil national
économique et social (Cnes) en
mars dernier, en remplacement
de Mohamed- Seghir Babes,
décédé en 2017.

L. N.

L e journaliste marocain et mili-
tant des droits de l'homme

Omar Radi, espionné par les
autorités de son pays via un logi-
ciel israélien, a été arrêté par la
police judiciaire de Casablanca
dimanche soir, ont rapporté hier
des médias. Il a été arrêté avec
son confrère, Imad Stitou, puis
placé en garde à vue à
Casablanca sur instruction de la
justice, selon les médias qui
citent une source sécuritaire. 

Omar Radi avait indiqué sur
sa page facebook qu'il était sou-
mis à une enquête judiciaire pour
atteinte présumée à la «sécurité
de l'Etat», en raison de liens pré-
sumés avec un «officier de liai-
son d'un pays étranger».  

«Je ne suis ni un espion, ni un
agent à la solde d'agendas exté-
rieurs», a ajouté Omar Radi. Il a
affirmé avoir répondu, dans le
cadre de cette enquête, à deux
convocations, les 25 juin et 2

juillet 2020. Il a noté que ses acti-
vités «n'ont rien à voir avec le
monde du renseignement». «Il est
très banal que des journalistes,
notamment ceux spécialisés en
économie, fournissent le type de
travaux qu'on lui reproche», a-t-il
rétorqué. L'enquête le visant fait
suite à un rapport d'Amnesty
International qui affirme que le
journaliste était espionné via un
logiciel de piratage israélien utili-
sé par les autorités marocaines.  

Samedi, Amnesty internatio-
nal avait dénoncé une campagne
de dénigrement orchestrée par le
gouvernement marocain contre
son bureau à Rabat après des
révélations sur l'espionnage dont
a fait l'objet le journaliste.

Amnesty avait indiqué, dans
la foulée, que «ce n'est pas la
première fois que des efforts sont
déployés pour saper le travail
d'Amnesty au Maroc», soulignant
que ces attaques «coïncidaient

avec une répression croissante
dans le pays».

Emprisonné en 2019 à la
suite d'un tweet critiquant la
condamnation à de très lourdes
peines de prison de militants et
citoyens engagés dans le Hirak
(mouvement social) du Rif par la
justice marocaine, Omar Radi a
été libéré sous la pression d'une
mobilisation nationale et interna-
tionale inédite. 

R. M.

«L'économie algérienne est loin de l'effondrement»
 L'économie algérienne est certes confrontée à des difficultés et a besoin de réformes structurelles,
mais elle est toutefois loin de s'effondrer. C'est ce qu'a déclaré, hier, Rédha Tir, président du Conseil

national économique et social (Cnes), lors de son passage à la Radio nationale.

Rédha Tir, président du Cnes

Maroc

Le journaliste et militant des droits de l'Homme Omar Radi arrêté 

Cohabitation
bon gré mal gré

Suite de la page une

Elle ne se poserait pas si le
rebond s'était produit
comme il aurait dû, c'est-

à-dire avant le confinement.
N'empêche, le président y a
quand même répondu en lais-
sant clairement entendre qu'à
l'avenir les seuls confinements
envisageables sont les confi-
nements partiels, touchant
des espaces limités, des
quartiers dans une ville par
exemple. Le confinement
dans le genre de celui ou de
ceux qui ont  déjà été mis en
place, il n'en est plus question
par conséquent. D'autant
plus, mais cela le président ne
l'a pas dit, si le nombre des
décès par jour ne progresse
pas au même rythme que
celui des nouvelles contami-
nations.  Justement il se trou-
ve que ce chiffre est  resté au
même niveau qu'avant le
confinement, c'est-à-dire
moins d'une dizaine. Si bien
qu'on peut envisager un scé-
nario où la propagation du
virus continue de s'accélérer
mais sans qu'une augmenta-
tion des décès quotidiens
n'en découle pour autant.
Une hausse des contamina-
tions qui ne se traduise pas
par une hausse des décès
n'est  pas une si mauvaise
chose si elle contribue à la
création de la salutaire immu-
nité de groupe, en particulier
si un traitement ou un vaccin
tarde à voir le jour. Ce qui vaut
pour l'Algérie vaut pour le
monde entier. Il  est des pays
où  le déconfinement  donne
lieu à un rebond sans commu-
ne mesure avec celui que l'on
voit chez nous. Aux Etats-Unis,
le nombre des nouveaux cas a
déjà dépassé les 50 000 par
jour. Il n'est pas exclu qu'il en
vienne bientôt à doubler. Dans
les Etats les plus touchés, dont
la Californie, des mesures de
reconfinement ont été réta-
blies, mais qui toutes mises
ensembles sont loin d'appro-
cher les  confinements tels que
déjà expérimentés un peu par-
tout dans le monde. 

M. H.

LA QUESTION DU JOUR
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P oursuivi pour plusieurs chefs

d'accusation en lien avec la
corruption, le procès de l'homme
d'affaires Mahieddine Tahkout,
après trois reports, s'est ouvert
hier au tribunal de Sidi M'hamed.
La défense a demandé le transfert
du procès au tribunal de Dar El
Beida à Alger, justifiant que la
salle est trop exiguë pour contenir
57 accusés en plus de l’auditoire. 

Hier, comme à chaque procès,
la salle était bondée d'avocats, de
journalistes, de témoins, de pré-
venus et de leurs familles.  Après
avoir été  reporté à maintes
reprises, le procès de l'homme
d'affaires Mahieddine Tahkout
s’est ouvert hier, 6 juillet. En
détention provisoire depuis juin
2019 avec des membres de sa
famille, Tahkout est poursuivi pour
obtention de privilèges de la part
de cadres de l'Office national des
œuvres universitaires  et du minis-
tère des Transports dans l'affaire
des œuvres universitaires, ainsi
que par des cadres du ministère
de l'Industrie et de l'Agence natio-

nale de développement de l'inves-
tissement (ANDI) dans l'affaire de
la société CIMA-Motors. Lors de la
journée d'hier, la défense de l'an-
cien Premier ministre Abdelmalek
Sellal a souligné que «l'article 177
de la Constitution a été violé, ren-
dant le tribunal non compétent. Le
tribunal ne peut donc pas exami-
ner ou trancher sur cette affaire».
Ete d’ajouter que «la défense
insiste pour ne pas violer la
Constitution». La défense de Sellal
a également indiqué que son
client «est poursuivi dans  le
même dossier de montage de
voitures et que les individus ne
peuvent être poursuivis et jugés
pour les mêmes faits». De son

côté, la défense de l'homme d'af-
faires Mahieddine Tahkout a qua-
lifié le dossier de «dictionnaire de
violation de procédure». De son
côté, l'avocat de l'ancien ministre
des Transports et Travaux publics
Amar Ghoul, Me Mourad Zaïr, a
indiqué que son client avait
confiance en la justice algérienne,
et c'est pour cela qu'il a initié
l'abandon de l'immunité parle-
mentaire de son plein gré.
L'avocat  de Ghoul a également
évoqué le projet de Skikda dans
lequel est poursuivi son client,
déclarant que «le projet de Skikda
date de 2014,  cela fait donc plus
de 5 ans que ces faits ont eu lieu.
Nous demandons donc l'annula-

tion des procédures». En outre,
l’avocat de Ahmed Ouyahia et
Youcef Yousfi,  Me Fetnassi,  a mis
en  avant  «l'impossibilité de pour-
suivre plusieurs fois un même
client dans la même affaire, ce qui
n'est pas autorisé par la loi». Enfin,
la défense des accusés dans
cette affaire a demandé le trans-
fert du  procès au tribunal de Dar
El Beida, à Alger. Le comité de
défense a justifié sa demande
par le fait que la salle d'audience
du tribunal de Sidi Mohamed est
étroite et ne peut contenir  les 57
accusés dans l'affaire Tahkout,
en plus des membres du comité
de défense et des journalistes. 

Thinhinene Khouchi 

Reprise, hier, du procès de Tahkout au tribunal de Sidi M'hamed

La défense demande le transfert au tribunal de Dar El Beida 

Ouyahia lors du procès : «Je souffre d'un cancer»
L'ANCIEN Premier ministre, Ahmed

Ouyahia, lors de son audition, hier, par le
juge, a révélé être atteint d’un cancer. «Je
souffre d'un cancer et je n'ai pas pu termi-
ner ma dernière séance de traitement», a-
t-il déclaré au juge, dans le cadre du pro-
cès de l'homme d'affaires Mahieddine

Tahkout. 
De son côté, le procureur de la

République a confronté Ouyahia avec les
fonds versés dans son compte, d'un
moment à l'autre, sur de courtes durées.
L'ancien Premier ministre a répondu en
indiquant que «cet argent est le bénéfice

de l'argent déposé et n'a rien à voir avec
ma fonction. J'étais naïf, sinon je n'aurais
pas dû déposer cet argent dans une
banque publique».

Concernant la société Saipa, il dira
qu'elle est algéro-iranienne et aucune
étude ne lui est parvenue sur ce projet.    
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Tizi Ouzou

Vers la labellisation de l'huile
d'olive d'Acbali Nath Ghobri

Par Hamid M.

L
a préparation de l'opé-
ration de labellisation
de l'huile d'olive se
poursuit et le dossier

est fin prêt, nous a expliqué le
directeur local des services
agricoles, Laib Makhlouf, assu-
rant que le dossier ficelé est
transmis au ministère de tutelle.
Interrogé sur l'adhésion des
agriculteurs, notre interlocuteur
a expliqué que dans un premier
temps «nous allons travailler un
nombre réduit d'oléiculteurs
parmi les 12 000 répertoriés à
travers la wilaya de Tizi Ouzou»,
tout en soutenant qu'il y va de
l'intérêt du  développement  de
l'oléiculture, l'une des plus
importantes potentialités agri-
coles de la région. Cela permet-
tra d'aller à l'exportation de l'hui-
le d'olive locale, a indiqué le
directeur des services agricoles
de la wilaya de Tizi Ouzou, sou-

lignant que le récent prix obte-
nu par la huilerie Amazit, lauréat
du prix le «Gourmet» au 18e

Concours international des
huiles du monde à Paris

(France), devrait nous encoura-
ger à mettre les bouchées
doubles pour faire aboutir cette
labellisation dans un moyen
terme. Laib Makhlouf a précisé

qu'une feuille de route de ce
processus sera définie la
semaine prochaine, après
concertation des différents par-
tenaires. H. M.

 Une journée technique consacrée à  la labellisation de l'huile d'olive d'Acbali 
Nath Ghobri a été organisée hier par la Direction de wilaya de Tizi Ouzou des services

agricoles, avec la participation d'une cinquantaine d'agriculteurs en présence 
des représentants des différentes organisations professionnelles nationales et locales 

de la filière oléicole. 
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D es décisions d'aide au logement
rural ainsi que les clefs de loge-

ments de type LPA ont été distribuées
hier matin par le wali, à l'occasion de la
fête nationale de l'Indépendance du
pays, au profit de 139 bénéficiaires des
communes de Tazmalt et Akbou. Il est
utile de noter qu'un ambitieux program-
me comprenant la réalisation de quelque
7 000 logements, tous type confondus,
est en cours d'exécution au niveau des
différentes communes. Ce programme
est en voie d'achèvement, indique-t-on.
«Les chefs de daïra ont récemment  été

saisis afin de préparer, dès maintenant,
les listes des bénéficiaires», a-t-on
appris. Par ailleurs, dans la commune
d'Oued-Ghir deux terrains de sport de
proximité ont été inaugurés hier par les
autorités locales, l'un au centre de la
municipalité, l'autre au village
Ibourassen. Cette inauguration intervient
à l'occasion de la fête nationale de
l'Indépendance du pays. «Ces deux infra-
structures sportives ont été réalisées en
réponse aux aspirations des jeunes de la
commune qui pourront désormais prati-
quer leur loisir». Ces deux infrastructures

sportives de proximité ont été réalisées
sur le budget de la commune et de
wilaya. Elles ont coûté à la commune une
enveloppe de 7 millions de dinars et sur
le budget de wilaya une enveloppe de
7,066 millions de dinars. «Un autre stade
est en phase de réalisation également au
niveau du village Ibachirene», a-t-on indi-
qué. Par ailleurs, «quatre autres terrains
seront réalisés dans les prochains mois
au niveau de quatre villages, à savoir
Tagma, Taourirt-Larbaa, Boumansour et
Imaâdane Ouada», a-t-on appris. 

H. Cherfa

Béjaïa 

Remise de clefs et décisions d'aide au logement

L' écriture de l'Histoire de la Wilaya III
historique demeure «plombée par l'ab-

sence de supports documentaires et d'ar-
chives», a soutenu Mezhora Salhi, maître
de conférences au département d'Histoire
de l'Université Mouloud-Mammeri
(UMMTO) de Tizi-Ouzou.

Considérant «le rôle pivot» de cette
Wilaya historique durant la guerre de
Libération, Mme Salhi a jugé, dans une décla-
ration à l'APS, qu'«il y a peu de travaux uni-
versitaires sur son Histoire» et que «les
quelques travaux réalisés jusque-là restent
préliminaires», faisant remarquer que «le
gros du travail d'écriture est constitué de
témoignages d'acteurs de cette guerre».

Des témoignages qui, malgré «leur
importance capitale, demeurent insuffisants
pour un travail d'écriture de l'Histoire en l'ab-
sence de moyens de documentation per-
mettant la vérification et le recoupement des
faits pouvant être empreints de subjectivité
et dont le récit peut être, également, altéré
par le temps», a souligné l'universitaire. Des

évènements d'importance ayant marqué
l'Histoire de cette Wilaya historique sont,
par ailleurs, «restés peu ou pas connus à
cause de l'absence de supports documen-
taires auxquels l'accès nécessite le dépla-
cement en France», a-t-elle ajouté.

Un projet d'ouverture d'un centre d'ar-
chives et de recherche en Histoire de la
Wilaya III a été lancé au niveau de l'UMMTO
et devait entrer en fonction au mois de mars
dernier. Le projet a été ajourné à cause de
la crise sanitaire qui sévit depuis, a-t-elle
relevé. Et de même, a-t-elle poursuivi, pour
l'opération de recueil de témoignages
auprès des acteurs, en mettant à profit les
étudiants en Histoire de l'UMMTO, qui a été
initiée par le musée local du moudjahid,
dont elle préside le Conseil scientifique, qui
a été suspendu pour les mêmes raisons.

Par ailleurs et s'agissant de la restitution
des crânes mortuaires de 24 résistants
algériens détenus par la France, Mme Salhi a
estimé que «c'est un évènement d'importan-
ce qui rappelle que la résistance algérienne

face à l'entreprise coloniale française ne se
limite pas à la guerre de Libération nationa-
le déclenchée en novembre 1954, qui est
un cumul des résistances passées».

Un mouvement de résistance enclenché
dès la bataille de Staouéli, «qui s'est étalé
jusqu'en 1916, au lendemain de la 1re

Guerre mondiale et qui a embrasé l'en-
semble des régions du pays», a-t-elle souli-
gné.De son côté, Ouali Ait Ahmed, ancien
moudjahid et chargé de l'écriture de
l'Histoire de la Wilaya III historique au
niveau du bureau de wilaya de
l'Organisation nationale des moudjahidine,
(ONM) a considéré que cette Histoire «ne
se limite pas au nombre de coups de feu ou
de batailles menées». «Il y a eu aussi autant
de politiques de contre propagande de l'en-
nemi à laquelle il fallait s'adapter et contre
laquelle il fallait lutter, des plans de stratégie
de batailles élaborés et d'actions politiques
menées, qui constituent l'Histoire de la
Wilaya», a-t-il observé.

Hassen B.

Histoire

L'écriture de l'Histoire de la Wilaya III historique
plombée par l'absence d'archives 

Covid-19/eTabib.dz 
2 600 téléconsultations
médicales 
depuis fin mars 
Plus de 2 600 téléconsultations
médicales, notamment celles
liées au Covid-19, ont été
réalisées depuis fin mars
dernier grâce au nouveau
service médical eTabib.dz,
permettant au citoyen algérien
de consulter gratuitement un
médecin par un appel vidéo en
ligne, a indiqué, hier à l'APS, le
fondateur de la plateforme
eTabib.dz, le Dr Mustapha
Nabil. «Les téléconsultations
médicales eTabib ont été faites
par des patients algériens et
même par des étrangers qui
ont bénéficié de ses services
gratuits», a précisé le Dr

Mustapha Nabil, qui est aussi
fondateur de la start-up Ibn
Hamza, spécialisée dans les
solutions de la santé.
Le Dr Mustapha a rappelé que
la plateforme eTabib.dz est la
première du genre en matière
de téléconsultation médicale
par le biais d'appels vidéo dans
le continent africain, permettant
d'assurer la continuité des
soins des malades tout en leur
évitant de se déplacer. Il a
rappelé que eTabib a été
lancée fin mars en partenariat
avec un réseau de médecins,
toutes spécialités confondues
(plus de 100 médecins) dans le
but de limiter la propagation du
Covid-19, tout en permettant
aux Algériens et même à ceux
résidant à l'étranger d'être en
contact rapidement avec les
médecins pour adopter les
bons gestes. Dr Mustapha Nabil
a assuré que ce magasin
d'applications médicales
destiné aux professionnels de
la santé est le premier en
Afrique, et dont les
fonctionnalités innombrables
permettent d'épouser les
exigences de chaque spécialité
et les spécificités de chaque
pratique. «On trouve dans ce
magasin d'applications
médicales plusieurs types de
fonctionnalités : des aides à la
décision, des calculateurs,
différents scores cliniques et
pronostics, des planificateurs
de parcours de soins
personnalisés, des assistants à
la rédaction de comptes rendus
divers, des applications
d'organisation des plannings
d'activité et de personnalisation
des imprimés qui permettent
aux médecins de faire des
diagnostics précis», a expliqué
le Dr Mustapha. Il a souligné
que eTabib Store abritera les
applications qui répondent aux
besoins d'aujourd'hui et ceux
de demain au profit de tous les
médecins, qu'ils soient
généralistes ou spécialistes.
Ce concept ressemble à celui
des autres magasins
d'application, à l'instar de play-
store ou windows store qui se
référent toujours à une base
pour développer leurs
applications et c'est pareil pour
l'application eTabib store qui
est en fait un éco-système
applicatif dédié au monde de la
santé, a-t-il dit.

Yanis F.
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Par Salem K. 

D
ans la matinée, le baril
de Brent de la mer du
Nord pour livraison en
septembre valait

43,40 dollars à Londres, en
hausse de 1,40 % par rapport à
la clôture de vendredi.

A New York, le baril américain
de WTI pour le mois d'août pro-
gressait de 0,30 %, à 40,77 dol-
lars. Les deux cours de référence
ont gagné autour de 5 % la
semaine précédente.

«Les prix du pétrole semblent
avoir trouvé un certain équilibre
aux alentours de 40 dollars le
baril», notent les analystes en
expliquant que le prix du Brent
surtout «est soutenu par une offre
qui se restreint». Les observa-
teurs du marché notent que mal-
gré plusieurs dépassements
notables en mai, les membres de
l'Organisation des pays exporta-
teurs de pétrole (Opep) et leurs

dix alliés, dont la Russie, réunis
au sein de l'Opep+, semblent
dorénavant se conformer aux
coupes de production de 9,7 mil-
lions de barils par jour (mbj) aux-
quelles ils se sont astreints jus-
qu'à fin juillet. Le WTI gagne un
peu moins de terrain «à cause

des nouveaux cas de coronavirus
qui pourraient entraîner le ralen-
tissement de la demande de
pétrole aux Etats-Unis, si des
mesures drastiques de confine-
ment étaient mises en place», a
ajouté M. Stanton.

La flambée des cas de Covid-

19 se poursuit sans trêve aux
Etats-Unis, avec près de 40 000
cas et 234 nouveaux décès au
cours des 24 dernières heures,
selon un dernier bilan publié
dimanche par l'université Johns
Hopkins. 

S. K.

Le Brent à 43,40 dollars hier à Londres
Pétrole
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 Les prix du pétrole entamaient la semaine en légère hausse hier, portés par la maîtrise 
de l'offre des membres de l'Opep+ et malgré une flambée de nouveaux cas 

de Covid-19 aux Etats-Unis.

L es négociations entre le Royaume-Uni et
l'Europe pour parvenir à un accord com-

mercial post-Brexit ont repris hier dans la
capitale britannique, mais les chances d'ar-
river à un compromis s'amenuisent, alors
que l'échéance fixée par Londres se rap-
proche. Le Royaume-Uni a accueilli hier le
négociateur européen Michel Barnier, après
une première série d'entrevues la semaine
précédente à Bruxelles, auxquelles les
deux parties avaient mis fin avec un jour
d'avance en raison de «sérieuses diver-
gences», avait annoncé M. Barnier. Son
homologue britannique, David Frost, avait
lui évoqué des «différences significatives».

Sorti de l'UE le 31 janvier, le Royaume-

Uni négocie désormais avec Bruxelles pour
tenter d'établir une relation commerciale
avantageuse avec le bloc européen à la fin
de la période de transition, fixée au 31
décembre 2020.

Les discussions n'ont pour l'instant pas
permis de réelles avancées alors que la
date butoir approche à grands pas, et avec
elle le risque d'un «no deal» dévastateur
pour des économies déjà très fragilisées
par la pandémie de nouveau coronavirus.

Pour la chancelière allemande Angela
Merkel, le bloc des 27 nations «devrait se
préparer à l'éventualité qu'un accord ne soit
pas conclu», a-t-elle estimé en prenant mer-
credi la relève de la présidence européen-

ne.
Cette issue fait peur aux entreprises bri-

tanniques, qui souhaitent être informées le
plus rapidement possible de la possibilité
ou non d'un accord, afin de déclencher
promptement  un coûteux plan d'urgence
en cas de «no deal».

Le Premier ministre britannique, Boris
Johnson, souhaite être fixé dès juillet sur la
possibilité de cet accord, tandis que les
Européens visent le mois d'octobre, esti-
mant que cela laisse suffisamment de temps
aux Etats membres et au Royaume-Uni pour
ratifier le traité sur leur nouvelle relation, qui
entrerait en vigueur le 1er janvier 2021.

Ali N.

GB/UE

Les négociations reprennent à Londres pour un accord post-Brexit

L' euro progressait hier face au dollar, tiré
par l'optimisme des investisseurs mal-

gré la hausse du nombre de cas de Covid-
19.

Hier matin, l'euro prenait 0,32 % face au
billet vert, à 1,1285 dollar.

«L'appétit pour le risque a pesé sur le dol-
lar, généralement considéré comme une
valeur refuge», a commenté Neil Wilson, ana-
lyste.

Signe de ce regain de confiance, les
Bourses mondiales ont démarré la semaine
en fanfare : celles de Hong Kong et Shangaï
ont clôturé respectivement +3,81 % et 

+5,71 %, tandis qu'en Europe l'ouverture
s'est faite autour de +2 %.

«Il semble que les investisseurs sont
moins sensibles à la hausse du nombre de
cas de Covid-19, mais enthousiastes quant
aux mesures de relance, notamment en
Europe», a pointé Ipek Ozkardeskaya, ana-
lyste.

Les Etats-Unis, qui célébraient ce week-
end leur fête nationale, enregistrent depuis
plus d'une semaine des nombres d'infections
records. La tendance demeure également
inquiétante dans plusieurs pays d'Amérique
latine.

Mais «le nombre de cas de Covid-19 est
en recul en Europe et il y a de plus en plus de
signes que la volonté politique s'oriente vers
une stimulation économique décisive et une
plus grande solidarité entre les Etats
membres», a souligné Ricardo Evangelista,
analyste.

La ministre espagnole de l'économie,
Nadia Calviño, candidate à la présidence de
l'Eurogroupe, s'est dite vendredi «plutôt opti-
miste» quant à la conclusion d'un accord
européen sur le plan de relance européen de
750 milliards d'euros.

M. O.

Tiré par l'optimisme des investisseurs

L'euro progresse face au dollar

L a production industrielle en
Espagne a chuté de 24,5 %

en mai sur un an, selon les don-
nées de  l'Institut national de la
statistique (INE) publiées lundi.

Cette baisse – en données
provisoires, corrigées des varia-
tions saisonnières et calendaires
– intervient après deux mois de
reculs importants (-14,1 % en
mars et -34,1 % en avril).

«La production baisse de 

24,5 % par rapport à mai 2019»,
annonce l'INE dans un commu-
niqué, selon lequel toutes les
activités sont en baisse : l'indus-
trie automobile a vu ainsi sa pro-
duction chuter de 63,1 % sur un
an. Le gouvernement du socia-
liste Pedro Sanchez a annoncé à
la mi-juin qu'il consacrerait 3,75
milliards d'euros à un plan d'aide
au secteur automobile, alors que
l'Espagne est le deuxième

constructeur européen après
l'Allemagne. L'une des baisses
les plus importantes par rapport
à mai 2019 concerne aussi la
confection de vêtements 
(80,6 %). L'INE souligne cepen-
dant que par rapport au mois
précédent, «l'industrie a continué
à retrouver son rythme d'activité
après l'arrêt quasi total de la
majeure partie du tissu productif
au cours de la première partie du

mois d'avril». La production
industrielle a ainsi augmenté de
14,7 % par rapport au mois
d'avril. La plus forte croissance
en un mois concerne la fabrica-
tion de véhicules (362,9 %), l'in-
dustrie du cuir et de la chaussu-
re (159,7 %) et la fabrication de
meubles (96,6 %), selon le com-
muniqué. L'Espagne, l'un des
pays les plus touchés par la pan-
démie, avait soumis mi-mars sa

population à un confinement
extrêmement strict qui n'a été
totalement levé que le 21 juin.

Le gouvernement avait par
ailleurs ordonné du 30 mars au 9
avril l'arrêt de toutes les activités
économiques «non-essen-
tielles», une mesure visant parti-
culièrement la construction et
l'industrie, afin de freiner la pro-
gression de l'épidémie. 

R. E.

Espagne

Chute de la production industrielle d'un quart en mai 

Etats-Unis
Deux grandes entreprises
énergétiques renoncent 
à un gazoduc controversé

Deux géants américains de
l'énergie qui prévoyaient de
construire un gazoduc traver-
sant la chaîne montagneuse
des Appalaches, Duke Energy
et Dominion Energy, ont
annoncé dimanche avoir
renoncé à ce projet controver-
sé. Dominion Energy a par la
même occasion fait part de son
intention de céder ses actifs
dans le transport et le stockage
de gaz naturel à la holding de
l'homme d'affaires américain
Warren Buffett pour 9,7 mil-
liards de dollars. La société, en
partenariat avec Duke Energy,
avait annoncé en 2014 son
intention de construire le gazo-
duc Atlantic Coast Pipeline.
Mais «les retards et l'incertitude
grandissante sur les coûts (...)
menacent la viabilité écono-
mique du projet», estiment les
deux entreprises dans un com-
muniqué commun. Le gazo-
duc, qui devait traverser la
chaîne de montagnes des
Appalaches, s'était notamment
attiré les critiques et les pour-
suites judiciaires d'organisa-
tions de protection de l'environ-
nement. La Cour suprême avait
tranché en juin en faveur des
deux compagnies. Un autre
procès est cependant en cours
et contribue, entre autres fac-
teurs, «à rendre le projet trop
incertain pour justifier d'y inves-
tir encore plus de l'argent de
nos actionnaires», estiment
Duke Energy et Dominion
Energy. A cause de problèmes
juridiques, le coût anticipé du
projet est passé de 4,5 ou 5
milliards de dollars à 8 milliards
de dollars, affirment-elles. S'il
était mené à bien, le projet
devrait par ailleurs entrer en
service début 2022, ce qui
représenterait un retard de trois
ans et demi par rapport aux
projections initiales.

La décision de renoncer à
ce gazoduc «reflète l'insécurité
juridique croissante qui sur-
plombe le développement des
infrastructures énergétiques et
industrielles à grande échelle
aux Etats-Unis», ont déploré les
patrons des deux entreprises,
cités dans le communiqué.
Outre l'abandon de ce projet,
Dominion Energy prévoit de se
délester de 7 700 miles (12 400
kilomètres) de gazoduc ainsi
que 25,5 milliards de m3 d'es-
paces de stockage de gaz
naturel en les cédant à la hol-
ding de M. Buffett, Berkshire
Hattaway.                           Y. N.
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Par Mahi Y.

«E
n hommage à
nos vaillants
martyrs, qui se
sont sacrifiés

pour que les enfants de notre
chère patrie puissent vivre digne-
ment dans une Algérie libre et
souveraine, et à l'occasion des
festivités commémorant le 58e

anniversaire de la fête de
l'Indépendance et du recouvre-
ment de la souveraineté nationa-
le, le général de corps d'Armée,
Saïd Chanegriha, chef d'état-
major de l'ANP, au nom de mon-
sieur le président de la
République, chef suprême des
Forces armées, ministre de la
Défense nationale, la soirée de
ce dimanche 5 juillet 2020, au
Cercle national de l'Armée à
Béni-Messous, une cérémonie
d'échange de vœux en l'honneur
de hauts cadres de l'ANP, en acti-

vité ou à la retraite, et de hauts
responsables de l'Etat», a précisé
le ministère de la Défense natio-
nale.

Ont pris part à cette cérémo-
nie, qui s'inscrit «dans le cadre
des grandes traditions de l'ANP,
visant à valoriser les dates
phares de notre glorieuse histoi-
re», le président du Conseil de la
nation par intérim, Salah Goudjil,
le président de l'Assemblée
populaire nationale, Slimane
Chenine, le président du Conseil
constitutionnel, Kamel Fenniche,
et le Premier ministre, Abdelaziz
Djerad.

Etaient également présents à
cette cérémonie, le ministre des
Affaires étrangères, Sabri
Boukadoum, le ministre de
l'Intérieur, des Collectivités
locales et de l'Aménagement du
territoire, Kamel Beldjoud, le
ministre des Moudjahidine et
des Ayants droit, Tayeb Zitouni,

le ministre de la
Communication, porte-parole du
gouvernement, Ammar

Belhimer, ainsi que des
membres du gouvernement, des
personnalités nationales et

moudjahidine.
Une exposition photogra-

phique a été organisée à cette
occasion, retraçant les diffé-
rentes étapes de la résistance
populaire et de la glorieuse
Révolution dès son déclenche-
ment le 1er Novembre 1954 jus-
qu'au recouvrement de la souve-
raineté nationale le 5 juillet 1962.

La soirée a été également
marquée par une projection
vidéo consacrée au rapatrie-
ment des restes mortuaires de
24 résistants algériens, et un film
documentaire en hommage à
l'Armée nationale populaire, ainsi
qu'un spectacle pyrotechnique
pour commémorer l'événement.

M. Y.

 Le chef d'état-major de l'Armée nationale populaire, le général de corps d'Armée, Saïd Chanegriha, a présidé
dimanche soir, au Cercle national de l'Armée à Béni-Messous (Alger), au nom de Monsieur le président de la

République, chef suprême des Forces armées, ministre de la Défense nationale, une cérémonie d'échange de vœux
en l'honneur de hauts cadres de l'ANP, en activité ou à la retraite, et de hauts responsables de l'Etat, à l'occasion de

la commémoration du 58e anniversaire de la fête de l'Indépendance.

Saïd Chanegriha préside une cérémonie
à l'occasion de la commémoration 

58e anniversaire de la fête de l'Indépendance

U ne cérémonie célébrant le 58e anniver-
saire de la double fête de

l'Indépendance et de la Jeunesse a été orga-
nisée lundi au siège du ministère des Affaires
étrangères.Au cours de cette cérémonie,
présidée par le ministre des Affaires étran-
gères, Sabri Boukadoum, il a été procédé à
la levée des couleurs nationales, au dépôt
d'une gerbe de fleurs devant la stèle commé-
morative et à la lecture de la fatiha du saint
Coran à la mémoire des martyrs.

Dans une allocution, le porte-parole du
ministère des Affaires étrangères, Abdelaziz
Benali-Chérif, a rendu un vibrant hommage
aux martyrs de la guerre de Libération natio-
nale et aux moudjahidine disparus récem-
ment et ceux qui sont encore vivants.

Il a également salué la restitution des
restes mortuaires de 24 chefs de la
Résistance populaire à la colonisation fran-
çaise et leur inhumation un 5 juillet dans la
terre pour laquelle ils se sont battus et sacri-

fiés.
Par ailleurs, une conférence sur l'histoire

de la colonisation française en Algérie (1830-
1962), ses sources et racines, ainsi que sur la
souffrance du peuple algérien et les crimes
perpétrés à son encontre par les forces colo-
niales durant cette période, a été animée par
le conseiller auprès de la Présidence de la
République, chargé des archives et de la
mémoire, Abdelmadjid Chikhi.

Safy T.

Le 58e anniversaire de l'indépendance nationale célébré
Ministère des Affaires étrangères
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L a prise en charge de tous les
patients infectés par le coro-

navirus et la guérison de 92 % du
nombre total des personnes qui
en sont infectées depuis le début
de la pandémie sont «la preuve
de la maîtrise de la situation épi-
démiologique dans la wilaya de
Sétif», a affirmé, dimanche, le
directeur local de la santé et de
la population, Salim Rakam.

Le même responsable a indi-
qué que la mise à disposition de
210 lits, en plus de 34 lits de
réanimation dans sept établisse-
ments hospitaliers de la wilaya,
la mobilisation de 5 autres struc-
tures extérieures au secteur de la
Santé d'une capacité de 410 lits
et de la rémission totale de 2 097
malades, soit 92 % du total des
cas, sont des indicateurs positifs
de maîtrise de la situation épidé-
miologique malgré la difficulté de
la mission.

Ainsi, 210 lits sont disponibles
au CHU Mohamed-Abdenour-
Saadna, 109 à l'hôpital Ain Azel,
105 à l'hôpital de Bougaâ, 144 à

celui d'El Eulma, 120 à Ain
Oulmène, 143 à Ain Kébira et 11
à l'hôpital de Béni Ourthilène, en
plus de 34 lits de réanimation
répartis sur ces mêmes établis-
sements hospitalier, a ajouté le
même cadre qui a estimé que la
mobilisation de 5 autres struc-
tures extérieures au secteur de
la Santé avec une capacité de
de 410 lits dans les communes
à forte densité urbaine de popu-
lation a réduit la pression sur les
hôpitaux et permis aux respon-
sables du secteur de la Santé
de prendre en charge tous les
patients.

Le directeur de la santé et de
la population a révélé que la
wilaya de Sétif a enregistré le 4
juillet 41 nouveaux cas de coro-
navirus à travers la wilaya, por-
tant le nombre total de cas
confirmés depuis le début de la
pandémie à 2 970 cas.

Le même responsable a fait
état de l'enregistrement de 155
cas positifs parmi les blouses
blanches, dont un agent de

sécurité à l'hôpital d'Ain Azel et
d'un médecin à l'hôpital d'Ain
Kebira décédés des suites de
leur infection.

Selon la direction de la santé,
les taux les plus élevés d'infec-
tion par le nouveau coronavirus
ont été enregistrés à Sétif, El
Ouricia, Ain Arnet, Mezloug, Ain
Abassa, Guidjel et Ouled Saber,
suivis de la région d'El Eulma en
raison de la forte densité urbai-
ne de ces agglomérations. La
ville de Sétif concentrant à elle
seule environ un demi-million de
personnes.

Concernant les efforts
déployés pour lutter contre l'épi-
démie du nouveau corona, le
directeur de la santé et de la
population a souligné que
depuis le début de la pandémie,
1 651 tests PCR et 518 radios
scanner de dépistage du Covid-
19 ont été effectués et ont
donné lieu respectivement à 1
463 et 435 enquêtes épidémio-
logiques ayant révélé 691 nou-
veaux cas confirmés dans l'en-

tourage des malades.
Le même responsable a

salué les efforts déployés par
les équipes médicales et para-
médicales et les différents
agents du secteur qui en dépit
de «leur fatigue et épuisement»,
sont déterminés à poursuivre
leur action et assumer leur res-
ponsabilité.

Le directeur de la santé assu-
re à l'adresse de la population
locale que la wilaya dispose de
tous les moyens humains et
matériels, dont trois centres de
dépistage du Covid-19, deux au
CHU Mohamed-Abdennour-
Saadna, capables d'effectuer
200 examens par jour et un
laboratoire du secteur privé.

Il a appelé, en outre, à éviter
l'exagération et à respecter les
mesures préventives dont le
port de la bavette, la distancia-
tion sociale et la non tenue de
regroupement en tout genre qui
constituent le moyen le plus effi-
cace pour enrayer cette épidé-
mie.

Il y a lieu de rappeler que le
ministre de la Santé, de la
Population et de la Réforme
hospitalière, Abderrahmane
Benbouzid, avait déclaré jeudi,
lors de sa visite dans la wilaya
de Sétif, que 25 % à 30 % du
total des cas confirmés d'infec-
tion par le nouveau coronavirus
en Algérie sont d'origine familia-
le, soulignant que les réunions
familiales, notamment les fêtes
de mariage et les funérailles,
étaient à l'origine directe de
l'augmentation au cours des
dernières semaines du nombre
de cas d'infection par le Covid-
19 à travers les wilayas du pays.

Il avait également insisté sur
la réparation de la panne affec-
tant un des appareils de dépis-
tage du virus au CHU
Mohamed- Abdennour-
Saadana.

Cette réparation a été effec-
tuée dans les meilleurs délais, a
assuré le directeur de la santé et
de la population.

Halim N.

La guérison de 92 % des malades est la preuve que «la situation est sous contrôle»
Sétif/Covid-19 
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Par Rosa C.

B
runo Dey, 93 ans, était
un garde SS en avril
1944 et avril 1945 du
camp de Stutthof,

situé à 40 km de la ville de
Gdansk, aujourd'hui en Pologne. 

Alors âgé de 17 ans, il est
jugé par la cour des mineurs
pour complicité du meurtre de 
5 230 prisonniers – 5 000 en
«créant et maintenant des condi-
tions qui mettent la vie en dan-
ger», 200 par gazage et 30 d'une
balle dans la nuque. Aujourd'hui
boulanger à la retraite, poussé
sur un fauteuil roulant par une
infirmière, il cache depuis le
début des audiences à l'automne
son visage à l'épaisse mous-
tache derrière une chemise car-
tonnée. Le verdict sera rendu le
23 juillet.  Créé en 1939 pour des
prisonniers civils, ce premier
camp construit hors d'Allemagne
a été peu à peu agrandi sous la
responsabilité des SS. 

Quelque 115 000 déportés y
ont été emprisonnés, dont 
65 000 ont perdu la vie, selon le
Mémorial Yad Vashem. A partir

de 1944, il a compté de nom-
breux Juifs, essentiellement des
femmes des pays baltes et de
Pologne transférées d'autres
camps, dont Auschwitz.  Le site,
où les conditions de vie étaient
épouvantables et qui comportait
une chambre à gaz, comptait
environ 3 000 gardes SS et auxi-
liaires ukrainiens. Les exécutions
y étaient fréquentes. 

Depuis le début du procès,
comme durant l'enquête, Bruno
Dey n'a pas nié avoir été garde
mais il assure avoir été obligé d'y
travailler et ne rien avoir pu faire
contre la machine concentration-
naire SS. «Je veux oublier, je ne
veux plus continuer à me pen-
cher sur le passé», a-t-il répondu
le 20 mai à la présidente de la
cour qui lui demandait s'il lui arri-
vait d'évoquer son passé avec
ses enfants et petits-enfants. 

«Je ne me sens en rien cou-
pable pour ce qui s'est passé à
l'époque, a-t-il déclaré, je n'y ai
en rien contribué autrement que
par le fait d'être garde». «Mais j'ai
été obligé de le faire, c'était un
ordre», s'est-il défendu.  Ses avo-
cats affirment pour sa défense

qu'il n'avait pas rejoint volontaire-
ment les SS dans le camp mais
qu'il y fut affecté car sa santé de
permettait pas de le mobiliser au
front. L'accusation juge en
revanche qu'il a été un rouage
essentiel de la «solution finale»
nazie visant les Juifs.  Le procès
a été marqué à l'automne par le
témoignage d'un Américain de
76 ans, Moshe Peter Loth, qui
prétendait avoir, tout jeune
enfant, été interné dans le camp.
«Attention, je vais lui pardonner»,
avait-il lancé, avant d'enlacer l'ac-
cusé.  Mais une enquête de
l'hebdomadaire allemand «Der

Spiegel» a révélé des inexacti-
tudes dans son témoignage. Il
s'est défendu en invoquant une
quête d'«identité», avant de reti-
rer sa plainte.  Ces dernières
années, l'Allemagne a jugé et
condamné plusieurs anciens SS
pour complicité de meurtre, illus-
trant la sévérité tardive de sa jus-
tice, accusée d'avoir longtemps
fermé les yeux.  Parquets et tri-
bunaux allemands ont élargi aux
gardiens de camps le chef d'ac-
cusation de complicité de
meurtre, auparavant réservé aux
personnes qui occupaient des
postes élevés dans la hiérarchie

nazie ou directement impliquées.
Aucun de ces condamnés n'est
cependant allé jusqu'ici en pri-
son, en raison de leur état de
santé.  Le cas le plus embléma-
tique fut la procédure engagée
contre John Demjanjuk. Ancien
gardien du camp d'extermination
de Sobibor, il écopa en 2011
d'une peine de cinq ans de pri-
son. Il mourut en 2012 avant son
procès en appel. Il y a encore
une vingtaine d'affaires de ce
type en cours d'instruction, dont
une dizaine concernent le seul
camp de Sachsenhausen.

R. C.

Allemagne

Un des tout derniers procès du nazisme
proche du dénouement

Un des tout derniers procès allemands des atrocités commises dans les camps de concentration nazis touche à sa fin :
l'accusation va requérir cette semaine contre un ancien gardien qui affirme ne pas avoir eu le choix.
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L a Chine a mis en garde hier
ses ressortissants contre

des «incidents violents» au
Canada et appelé «à la pruden-
ce» dans un contexte de vives
tensions entre les deux pays,
rapportent des médias.

Les relations entre les deux
pays se sont fortement dégra-
dées depuis l'arrestation, fin
2018 à Vancouver, d'une haute
dirigeante du géant chinois des
télécoms Huawei, suivie de l'ar-
restation en Chine de deux res-
sortissants canadiens.

«Récemment, le Canada a
connu de fréquents incidents
violents impliquant les forces de
l'ordre, qui ont donné lieu à un
certain nombre de manifesta-
tions», a indiqué dans un bref
communiqué le ministère chi-
nois des Affaires étrangères.

«Les citoyens chinois doivent
être très attentifs à leur sécurité
et faire preuve de prudence», a-
t-il écrit. Le communiqué ne pré-
cise pas quels sont ces «inci-
dents violents».

Lundi déjà, la Chine a adres-
sé une mise en garde au
Canada contre une nouvelle
dégradation des relations bilaté-
rales, après les sanctions

annoncées par Ottawa à la suite
de la nouvelle loi sur la sécurité
nationale à Hong Kong.

Le Canada avait annoncé
vendredi suspendre son traité
d'extradition avec l'ex-colonie
britannique ainsi que ses expor-
tations de matériel militaire
«sensible».

Plusieurs pays ont appelé la
Chine à «revenir» sur sa loi sur la
sécurité nationale à Hong Kong,
qui fait craindre à l'opposition
démocrate locale un «recul des
libertés» en vigueur dans la
Région administrative spéciale
revenue à la Chine en 1997. 

Pour le militant 
pro-démocratie

Joshua Wong, le
monde «doit être 

solidaire avec 
Hong Kong»

Le militant pro-démocratie
Joshua Wong a appelé hier le
monde à «être solidaire avec
Hong Kong», après que Pékin a
imposé au territoire une loi
controversée qui fait craindre à
l'opposition un recul des liber-
tés. «Nous devons encore faire

savoir au monde que le moment
est venu de soutenir Hong
Kong», a déclaré M. Wong aux
journalistes devant un tribunal
où des militants et lui doivent
comparaître pour leur participa-
tion, l'an passé, aux manifesta-
tions en faveur de la démocra-
tie. La semaine dernière, les
autorités de Pékin ont adopté ce
texte après des mois d'instabili-
té dans le territoire. Il vise à
réprimer la subversion, la séces-
sion, le terrorisme et la collusion
avec les forces étrangères. Un
climat de crainte s'est déjà abat-
tu sur la ville, la loi criminalisant
notamment le fait d'appeler à
l'indépendance ou une plus
grande autonomie de Hong
Kong. Lors de sa comparution
devant le tribunal mardi dernier,
M. Wong, 23 ans, n'a pas été
entendu. Pour cette figure de
proue du mouvement pro-démo-
cratie, les autorités chinoises «ne
peuvent pas ignorer et faire taire
la voix des habitants de Hong
Kong». «Avec la conviction du
peuple de Hong Kong de se
battre pour la liberté, nous
n'abandonnerons jamais et ne
nous rendrons jamais à Pékin»,
a-t-il lancé.

Pékin appelle ses citoyens 
à la «prudence» 

Tensions Chine/Canada
L es écologistes ont remporté de nombreuses et surtout de

grandes villes en France, à l'occasion des élections munici-
pales. Toutefois, cette victoire est-elle celle du président de leur
parti, Yannick Jadot ? C'est ce que ce dernier semble penser, avan-
çant désormais ses ambitions présidentielles pour 2022.
L'eurodéputé, chef de file de Europe Écologie Les Verts (EELV),
appelle dans la presse à un «vaste rassemblement» autour de l'éco-
logie qu'il faudrait lancer dès la rentrée. Dans une interview au
«Journal du dimanche» du 5 juillet, l'eurodéputé Yannick Jadot
revient sur les élections municipales et sur la percée d'EELV, qui a
remporté plusieurs mairies d'importance comme Lyon, Bordeaux
et Strasbourg. «L'écologie est devenue incontournable. Elle offre
un débouché politique à une aspiration populaire très forte pour
transformer notre vie quotidienne et locale, pour retrouver du sens,
le contrôle de nos vies et de nos villes», analyse-t-il. Si son objectif
est de «démontrer que l'écologie au pouvoir est efficace pour la vie
concrète des Français», le chemin à parcourir est encore long.
«Mais il nous reste à convaincre beaucoup de Français. Emmanuel
Macron les divise, pendant que Marine Le Pen attise les haines. Il
nous faut encore élargir le rassemblement, de la génération climat
aux entrepreneurs qui investissent massivement dans l'écologie»,
reconnaît-il. Yannick Jadot ne se dit pas fermé à un grand rassem-
blement autour de l'écologie, et il est prêt à travailler aussi bien
avec Jean-Louis Borloo que Jean-Luc Mélenchon. Mais «c'est à
eux de se positionner par rapport au projet qu'il nous faut construi-
re pour sauver notre pays et relancer l'Europe». «L'écologie n'est
pas seulement un projet, c'est une méthode. Alors, débattons, tra-
vaillons avec ceux qui veulent avancer ! Mais vite. Dès la rentrée, il
faut lancer un vaste rassemblement autour de l'écologie», lance-t-il.
En vue de la présidentielle 2022, Yannick Jadot refuse toute primai-
re au sein du parti, «machine à diviser et à perdre», estime-t-il. À la
question «comptez-vous être candidat à l'élection présidentielle ?»,
il répond : «Je m'y prépare». Quand on lui rappelle 2017, quand il
a été candidat avant de se retirer, il précise : «J'ai toujours défendu
mes idées et mes convictions. J'ai su sacrifier mon intérêt person-
nel quand l'intérêt général le réclamait». Mais pour être un candidat
crédible aussi faudrait-il que les Français soient prêts à voter pour
lui, or les derniers sondages pour la présidentielle sont loin de
refléter les résultats obtenus aux élections municipales et placent
les écologistes en queue de peloton. Les ambitions de Jadot sont
ainsi mises à mal par la réalité des chiffres et si ces derniers res-
tent les même d'ici la présidentielle, un ralliement à un candidat
plus «sérieux» sera une fois encore inévitable.   F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Écologiste

Commentaire 



Par Abla Selles

L
e compositeur italien
Ennio Morricone, répu-
té dans le monde
entier pour ses

musiques de films, est décédé
à Rome dans la nuit de
dimanche à lundi, indiquent les
médias italiens. Ennio
Morricone, 91 ans, lauréat d'un
Oscar en 2016, est décédé
dans une clinique de la capitale
italienne où il était hospitalisé à
la suite d'une chute ayant pro-
voqué une fracture du fémur,
selon la même source. Ennio
Morricone «s'est éteint avec le
réconfort de la foi», indique un
communiqué de 
l'avocat et ami de la famille
Giorgio Assuma. Il est resté
«pleinement lucide et d'une
grande dignité jusqu'au dernier
moment», affirme le communi-
qué.

Le «maestro» italien avait
composé plus de 500
musiques pour le cinéma, dont
celles, aujourd'hui légendaires,
de plusieurs westerns de
Sergio Leone comme «Le bon,
la brute et le truand» (1966), «Il
était une fois en Amérique»
(1984) et «Pour une poignée de
dollars». Sa composition la plus
mémorable restera sans doute
le lancinant air d'harmonica

joué par Charles Bronson dans
«Il était une fois dans l'Ouest»
(1968).

Le décès de l'un des Italiens
les plus connus au monde a
suscité de très nombreuses
réactions. «Nous nous souvien-
drons pour toujours et avec une
reconnaissance infinie, du
génie artistique du maestro
Ennio Morricone. Il nous a fait
rêver, il nous a émus et fait réflé-
chir, écrivant des notes inou-
bliables qui resteront pour tou-
jours dans l'histoire de la
musique et du cinéma», a réagi
sur Twitter le Chef du gouverne-

ment italien, Giuseppe Conte.
«Adieu maestro et merci pour

les émotions que tu nous a
offertes», a réagi sur Twitter
Roberto Speranza, ministre de
la Santé.

«Ennio Morricone l'empereur
de la musique au cinéma, un
harmonica, des rythmes, mélo-
dies, instruments inattendus,
des trilles, 3 notes faciles à rete-
nir, la prodigalité de ses parti-
tions», a réagi sur Twitter Gilles
Jacob, ancien directeur du
Festival de cinéma de Cannes.

«Si triste de la disparition de
l'immense Ennio Morricone. Le

petit Toto de Cinéma Paradiso
et tous les amoureux du compo-
siteur sont bouleversés aujour-

d'hui», a commenté pour sa
part le violoniste français
Renaud Capuçon. A. S.
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Le monde de la musique est en deuil

Le compositeur italien
Ennio Morricone n'est plus
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Le monde de la musique est en deuil suite au décès du grand
compositeur italien Ennio Morricone. C'est dans la nuit de dimanche
à lundi que le musicien est décédé dans une clinique de la capitale

italienne où il était hospitalisé à la suite d'une chute ayant provoqué
une fracture du fémur, selon la presse italienne. De très nombreuses

réactions ont été partagées sur les réseaux sociaux par les
personnalités politiques et artistiques, une foi la nouvelle annoncée.

L es écrivains algériens ne passent pas
inaperçus lors des festivités et manifesta-

tions internationales. Si les écrivains d'ex-
pression française sont plus présents au
nord de la Méditerranée, les écrivains d'ex-
pression arabe s'imposent de plus en plus
sur l'ensemble des pays arabes en rempor-
tant les plus prestigieux prix. C'est le cas de
l'écrivain Youcef Baaloudj qui vient de rem-
porter le Katara du conte pour enfants sur la
biographie du Prophète (QSSSL). Grâce à
son œuvre intitulé «Mon idole n'est pas un
super héros», cet écrivain a pu ajouter son
nom à la longue liste des écrivains algériens
d'expression arabe qui ont réussi à honorer
l'Algérie dans les différentes festivités interna-

tionales.   Commentant le choix de ce thème,
l'écrivain, récemment lauréat du bouclier
d'argent du prix «Kounbor pour la littérature
d'enfance» en Irak, a indiqué que «dans un
monde dominé par les personnages fictifs, il
était préférable d'influencer les enfants avec
une biographie bien connue d'une personna-
lité réelle». Concernant son expérience dans
le domaine de l'écriture, l'écrivain Youcef
Baaloudj a soutenu : «Je ne cesse de répéter
que chaque expérience dans ce domaine a
ses propres difficultés et complexités.
L'écriture pour enfant n'est pas chose aisée».

L'écrivain algérien a été honoré,
dimanche, par l'ambassadeur d'Algérie au
Qatar, Mustapha Boutoura, lors d'une céré-

monie organisée à l'occasion de la célébra-
tion de la fête de l'Indépendance et de la
Jeunesse, et ce en reconnaissance à ses
capacités en littérature. Ce sacre est un
apport important à cet écrivain «créatif» qui a
remporté plusieurs prix, à l'intérieur du pays
comme à l'extérieur, dans les domaines de la
littérature d'enfance, du roman et du théâtre,
a soutenu l'ambassadeur dans son message
de félicitation.

Pour rappel, l'écrivain Youcef Baaloudj a
remporté plusieurs prix dans le domaine de
la littérature d'enfance, notamment en
Algérie, en Irak, aux Emirats arabes unis, au
Qatar et en Palestine. 

A. M.

L'algérien Youcef Baaloudj lauréat
Prix Katara du conte pour enfants

U n appel à candidatures pour prendre
part aux 22e Journées théâtrales de

Carthage (JTC), prévues du 5 au 13
décembre, est lancé à l'adresse des pro-
fessionnels du 4e art, indiquent les organi-
sateurs sur le site Internet de cet évène-
ment. 

Ouvertes aux troupes théâtrales pro-
fessionnelles du monde entier, l'édition
2020 de ce rendez-vous annuel consacre
au théâtre arabe et africain une compéti-
tion officielle réservée aux pièces pro-
duites en 2019 qui n'ont pas participé à
l'édition précédente des Jtc.

Le dossier des troupes postulantes à

ces 22es Journées doit comprendre, le for-
mulaire de participation dûment rempli,
téléchargeable sur le site, www.jtc.tn, le
synopsis de l'œuvre proposée et le curri-
culum vitae accompagné d'une photo 
d'identité de l'auteur, du metteur en scène,
des comédiens et des techniciens.

Une fiche technique contenant tous les
accessoires scéniques et les besoins
techniques en son et lumière du spec-
tacle, une attestation de la première repré-
sentation (générale) accompagnée de
photos du spectacle, le dossier de presse
comprenant tous les éléments critiques et
médiatiques de la pièce proposée, ainsi

qu'un enregistrement audiovisuel du
spectacle en haute résolution, sont égale-
ment requis par le Comité organisateur.

Les dossiers de candidatures doivent
être envoyés avant le 15 septembre pro-
chain, par mail à «contact@jtc.tn», ou par
voie postale à l'adresse «Festival interna-
tional des Journées théâtrales de
Carthage», 16 bis, rue d'Autriche, le
Belvédère, 1002 Tunis, Tunisie.

Le comité directeur des 22es JTC s'en-
gage à prendre en charge les frais d'hé-
bergement en pension complète et de
transport à l’intérieur du territoire tunisien
de 15 membres effectifs de chaque troupe

participante, à laquelle reviendra la char-
ge d'assurer le transport international, à
l'aller et au retour, de ses membres ainsi
que des équipements et accessoires
nécessaires au spectacle qu'elle propose.

Le comité de sélection se réserve le
droit d'établir la liste de la compétition offi-
cielle et celle de la programmation paral-
lèle, avec la possibilité pour le comité
directeur de programmer, durant le dérou-
lement de ces Journées, plus d'une repré-
sentation sur le territoire tunisien.

Fondées en 1983, les JTC est une
manifestation biennale devenue annuelle
depuis 2015. M. K.

Appel à candidatures pour la 22e édition
Journées théâtrales de Carthage

L ' actrice égyptienne Raja Al-
Jadawi est décédée

dimanche à l'âge de 82 ans
après un combat de près de
deux mois contre la maladie de
nouveau coronavirus Covid-19,
ont rapporté les médias.

«Raja Al-Jadawi est morte ce
matin du Covid-19 (...) En raison

du protocole sanitaire, nous
n'avons pas prévu d'obsèques
publiques», a indiqué Ashraf
Zaki, le président du Syndicat
national des comédiens en
Egypte, cité par les médias.

Raja Al-Jadawi est décédée
après avoir passé 43 jours en
soins intensifs au centre

d'Ismailia au Caire. Elle a été
admise en réanimation dans la
soirée de samedi à dimanche
suite à des complications.

L'actrice a effectué des ana-
lyses, le 27 mai, qui se sont
révélées positives au coronavi-
rus.

Raja Al-Jadawi, dont la car-

rière avait débuté dans le man-
nequinat, a joué depuis les
années 1970 dans plus de 380
films, pièces de théâtre et
feuilletons télévisés, aux côtés
notamment des plus grands
noms du cinéma égyptien. Elle
jouit d'une grande renommée
dans tout le monde arabe.

Depuis plus d'une vingtaine
d'années, elle a surtout conquis
le petit écran où elle a principa-
lement incarné des rôles de
matriarche et de bourgeoise.
Elle était également la nièce de
l'actrice du début du XXe siècle,
Tahiya Carioca.

R. A.

Après un long combat contre le Covid-19  
L'actrice égyptienne Raja Al-Jadawi est morte
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Par Mahfoud M.  

C
e défenseur central a
été formé en Belgique
où il a défendu les
couleurs de nom-

breux clubs jusqu'à arriver au
Club Bruges. Le joueur a été
contacté par la directeur général
Antar Yahia qui l'a rencontré,
s'est entendu avec lui sur tous
les termes du contrat et il ne
reste maintenant que la signatu-
re qui interviendra une fois le
couvre- feu sanitaire levé, ce qui
permettra la reprise des des-
sertes aériennes.  Ce joueur est
un ex-international belge en
jeunes (U 18 et u 19) et  aurait
été dans les plans de l'entraîneur

national, Djamel Belmadi,  qui
pensait lui faire appel pour le
compte du match des élimina-
toires de la CAN face au
Zimbabwe, avant la propagation
du Covid qui a annulé toutes les
compétitions sportives. Il est, par
ailleurs, joueur polyvalent vu qu'il
peut jouer dans l'axe de la défen-
se tout comme  latéral gauche.
C'est le deuxième joueur qui
devrait renforcer les rangs des
Rouge et Noir après Oussama
Abdeldjalil qui avait tout conclu
avec Yahia auparavant. Le pre-
mier responsable du volet tech-
nique à l'USMA, Antar Yahia, a
révélé qu'il n'a rien décidé enco-
re au sujet du coach qui prendra
en charge l'équipe. «Il faut

attendre qu'une décision soit
prise pour la reprise du cham-
pionnat ou non pour être fixé. Là,
nous ne pouvons rien faire tant
qu'on ne connaît pas la date de la
reprise de la compétition», dira
Yahia qui espère que tout le
monde sera prêt pour réussir à
redresser la situation et jouer les
premiers rôles la saison prochai-
ne. Il explique que le club algé-
rois se doit de garder son stan-
ding et souhaite, dans le même
temps, donner plus de chances
aux jeunes du cru pour les
mettre dans le bain, leur per-
mettre d'apprendre plus au
contact de leurs aînés et ensuite
de se faire un nom à leur tour. 

M. M. 

USM Alger 

Soustara tient 
sa deuxième recrue 

n L'USM Alger tient sa deuxième recrue en prévision de la
prochaine saison footballistique. Il s’agit de Ahmed Toba, un émigré

né en France et qui évoluait à titre de prêt au PFC Beroe Stara
Zagora, en Bulgarie.
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Yahia continue de
recruter 

L'ATTAQUANT international
algérien de Brentford, Saïd
Benrahma, auteur samedi d'un
triplé lors de la victoire à domici-
le face à Wigan Athletic (3-0),
occupe la 9e place au classement
des buteurs du championnat
d'Angleterre de football (Div.2)
avec 14 réalisations, au terme de
la 41e journée. Très en jambe,
l'ancien Niçois confirme sa forme
affichée depuis le début de la
saison, lui qui détient également
9 passes décisives en 38 appari-
tions en Championship.  Avec 11
buts et 3 offrandes depuis le
début de l'année civile 2020,
Benrahma (24 ans) réalise les
meilleures statistiques dans les
deux premières divisions
anglaises, et fait même mieux
que son compatriote de
Manchester City Riyad Mahrez,
ou encore l'Egyptien Mohamed
Salah, champion d'Angleterre
avec Liverpool. Depuis son arri-

vée en Angleterre en 2018, l'ailier
algérien est en train de réaliser
sa meilleure saison. Très convoi-
té, Benrahma ne cesse d'attirer
les convoitises de grosses cylin-
drées, à l'image de Chelsea, qui
aurait entamé des discussions
avec Brentford pour s'attacher
les services du joueur algérien,
selon la presse britannique.
Arsenal, Leicester City ou encore
Aston Villa sont aussi intéressés
par son profil. D'après plusieurs
indiscrétions, Brentford deman-
dera «au moins» 20 millions d'eu-
ros pour céder le joueur algérien.
A Brentford avec lequel son
contrat court jusqu'en 2022, l'en-
fant d'Aïn Témouchent est deve-
nu l'une des pièces maîtresses
du Onze entrant, contribuant
grandement à la 3e place que
son équipe occupe en
Championship, synonyme de
barrages d'accession en Premier
League. 

Angleterre 

Benrahma rejoint le Top 10 des
meilleurs buteurs 

TROIS JOUEURS ayant
porté ou portent toujours les
couleurs du MC Oran réclament
des arriérés de salaires estimés
à près de 35 millions de dinars,
compliquant davantage les
affaires de la direction actuelle
de ce club de Ligue 1 de foot-
ball, a-t-on appris dimanche d'un
de ses responsables. Les élé-
ments concernés sont respecti-
vement Chouiter, Litim et l'ex-
joueur Boudoumi. Chouiter vient
d'avoir gain de cause auprès de
la Chambre nationale de résolu-
tion des litiges (CNLR) et attend
de percevoir 5,4 millions DA. Le
gardien Litim réclame, pour sa
part, 14 millions DA représentant
les salaires de sept mois
impayés, alors que l'ex-joueur du
club, Boudoumi, le MCO lui doit
13 millions DA, relatifs aux
salaires non perçus durant la
période 2016-2018, a indiqué à
l'APS le directeur sportif, Bellelou
Baroudi. La direction des
«Hamraoua», qui se plaint à
chaque fois du fait qu'elle n'ait

pas obtenu les documents ayant
trait aux différentes situations
financières des saisons précé-
dentes au moment de sa prise
de fonction, a réglé, depuis le
début de cet exercice, plusieurs
affaires du même genre. 

La dernière en date est celle
de l'ex-entraîneur des «Rouge et
Blanc», Jean-Michel Cavalli, à
qui le club devait près de 7 mil-
lions DA, a rappelé le même res-
ponsable. Ces nouvelles affaires
interviennent à un moment cru-
cial que traverse le MCO, censé
déposer le dossier d'usage pour
obtenir la licence professionnelle
auprès de la Direction de contrô-
le de gestion et des finances
avant le 15 juillet. Une démarche
nécessitant une restructuration
de la Société sportive par
actions (SSPA) du club, or les
interminables conflits entre ses
membres ont causé, entre
autres, la vacance du poste de
président du conseil d'adminis-
tration depuis juin 2019.  

MC Oran 

Trois joueurs réclament des arriérés
de salaires de près de 35 millions DA

L e défenseur international
algérien de Naples (Serie A

italienne de football) Faouzi
Ghoulam a indiqué qu'il ne se

souciait pas trop de son avenir,
préférant plutôt savourer son
retour à la compétition après
plusieurs mois d'arrêt en raison
d'une blessure. «Maintenant que
j'ai retrouvé ces sensations, je
sais que j'ai la confiance de l'en-
traîneur et je ne me soucie de
rien d'autre. Tous les pourparlers
sont reportés jusqu'à la fin de
saison. Le but est maintenant de
maintenir la forme après avoir
été absent pendant si long-
temps. J'ai toujours un contrat de
deux ans avec Naples. Le plus
important pour le moment est de
retrouver la condition physique,
même au-delà du football», a
indiqué Ghoulam à la chaîne
Sky Sports. Ayant été en délica-
tesse avec son genou,
Ghoulam, dont la dernière appa-
rition en championnat remontait
au 6 octobre 2019 en déplace-
ment face au Torino (0-0), a
rejoué le 23 juin, lors de la victoi-
re décrochée sur la pelouse du
Hellas Vérone (2-0) pour le
compte de la 27e journée. Il a fait
son apparition en cours de jeu
(67e) en remplacement d'Elseid
Hysaj. Le joueur algérien a célé-

bré son come-back par une
passe décisive, sur un corner, à
son coéquipier Hirving Lozario
qui a scellé la victoire des
Napolitains.  Le latéral gauche
algérien, formé à l'AS Saint-
Etienne (France), n'a pas tari
d'éloges sur son entraîneur
Gennaro Gattuso, qu'il considè-
re proche de ses joueurs. «La
proximité de Gattuso avec les
joueurs et le fait qu'il ait arrêté de
jouer au football récemment
nous aident aussi beaucoup
dans les vestiaires et puis c'est
un grand entraîneur qui prépare
bien les matchs, nous étions
tous heureux». Enfin, Ghoulam
s'est réjoui du retour en force du
Napoli, fraîchement auréolé de
la Coupe d'Italie aux dépens de
la Juventus de Turin (0-0, aux 
t.a.b : 4-2). «Ce fut une année
difficile au début, mais nous
nous sommes progressivement
remis et nous nous en sortons
bien. Comme il l'a dit, le moment
est venu de donner à l'équipe
une mentalité de gagneur. Nous
avons vu ces dernières années
que vous ne pouvez même pas
rater un match».  

Naples
Ghoulam reporte les pourparlers à la fin de la saison

LE COMITÉ d'organisation des Jeux méditerra-
néens (COJM), prévus à Oran en 2022, table sur la
signature d'une dizaine de conventions de sponso-
ring, la première cérémonie devant avoir lieu dans
les tout prochains jours, a-t-on appris de cet orga-
nisme. Faisant de la réussite de ce rendez-vous
sportif un objectif suprême, le COJM vient de trou-
ver un accord avec «Algérie Télécom», a annoncé
son directeur général, Salim Iles. 

«Un premier contrat de sponsoring qui en
appelle d'autres», a promis le même responsable,
estimant que le report, d'une année pour cause
de Covid-19, de la 19e édition des JM, donnera au
COJM plus de chances de relever le défi dans ce
registre. 

Le même responsable a reconnu, dans ce
contexte, que son instance a rencontré beaucoup
de difficultés pour conclure des contrats de spon-
soring l'année passée «en raison de la situation
politique et économique difficile qui prévalait dans
le pays». 

«Compte tenu de cette situation, plusieurs
entreprises ont été contraintes de limiter sensible-
ment leur budget dédié au chapitre de sponsoring
et marketing, ce qui nous a joué un mauvais tour
au niveau du COJM», a encore expliqué l'ancien
champion algérien de natation. 

Le même responsable se montre, toutefois,
«optimiste» quant à une meilleure prise en charge
de ce dossier, révélant au passage l'existence de
«contacts avancés avec des partenaires écono-
miques publics et privés de renom pour éventuel-
lement signer des conventions de sponsoring
dans les prochaines semaines». 

Dans le même registre, le directeur général du
COJM a fait savoir qu'une deuxième campagne
de promotion de l'évènement méditerranéen sera
bientôt lancée, après avoir accompli les
démarches administratives d'usage pour apporter
les réajustements nécessaires à l'identité visuelle
des JM, notamment son logo, suite au change-
ment de la date de ce rendez-vous.  

JM Oran-2022

Le COJM table sur la signature d'une dizaine 
de conventions de sponsoring
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V o t r e  q u o t i d i e n  n a t i o n a l

Par H. Cherfa

N
ombre de militants
considèrent que
l'heure est d'abord au
«rassemblement des

énergies» afin de rechercher une
solution à la crise que traverse le
parti depuis plusieurs années,
d'où la demande de la base de la
tenue d'un conseil national extra-
ordinaire. Plusieurs appels
avaient été émis récemment par
la base afin de lancer un débat
sans exclusion pour définir les
voies et moyens pour mener le
parti à bon port. Une base qui
n'a pas cessé de se réunir à
Akbou, Aokas, Béjaïa, pour rap-
peler ses choix et tracer des
lignes. La dernière en date, celle
tenue samedi dernier. Une ren-
contre qui a été supervisée par
Bachir Bouhrour, premier secré-
taire fédéral du parti à Béjaïa.
Comme les précédentes, la ren-
contre, qui s'est tenue au niveau
du siège Ali-Mecili, a réuni les
premiers secrétaires de section,
les coordinateurs des commis-

sions administratives de section
et les congressistes issus de la
fédération de Béjaïa. Les concla-
vistes sont animés, à en croire
leur déclaration, par le souci de
préserver le parti, sa pérennité,
son existence et surtout rassem-
bler tout le monde afin de traiter
«la crise profonde» que vit la for-
mation politique. Dans une
déclaration qui a sanctionné la
réunion du 4 juillet courant, les
membres du FFS à Béjaïa esti-
ment qu'après un large débat
qui a animé la rencontre de
samedi dernier sur la tenue du
prochain congrès extraordinaire,
le parti a besoin de rassembler
ses énergies : «Pour un FFS fort
et pérenne, nous avons besoin
d'un rassemblement urgent de
toutes les énergies». Et d'ajouter
: «Les facteurs de la profonde
crise du FFS ne peuvent consti-
tuer une solution». Pour les
rédacteurs de la déclaration, «la
mission principale de la prochai-
ne instance présidentielle (IP)
est de fédérer l'ensemble de nos
potentialités et de se consacrer

à la préparation d'un 6e congrès
ordinaire démocratique et trans-
parent, dans les plus brefs
délais». Pour les participants à la
réunion, «elle (IP) ne doit en
aucun cas engager le parti aux
prochaines élections
législatives», avertissant, par
ailleurs, que «la base est la seule
source de légitimité et que le
militant doit constamment être
informé de l'évolution de la situa-
tion». Les auteurs de l'appel
recommandent ensuite comme
«candidat de la base militante de
la fédération de Béjaïa M. Yekhlef
Bouaichi, dont le parcours poli-
tique est honorable et irrépro-
chable, conforme à l'identité du
FFS». Un appel a été lancé à
«l'ensemble des congressistes
de la fédération de wilaya et au
niveau national afin de s'inscrire
dans cette démarche de rassem-
blement, à soutenir le candidat et
à redoubler d'efforts pour faire de
cette échéance un événement
politique à la hauteur des idéaux
du FFS et de la conjoncture
actuelle». H. C.

La base veut imposer son choix  
FFS à Béjaïa

UNE BOMBE de confection
artisanale a été découverte et
détruite dimanche, lors d'une
opération mené par un détache-
ment de l'Armée nationale popu-
laire à Tizi-Ouzou, indique, hier,
le ministère de la Défense natio-
nale dans un communiqué.

Par ailleurs, dans le cadre de
la lutte contre la contrebande et
la criminalité organisée et dans
la dynamique des efforts soute-
nus visant à endiguer la propa-
gation du fléau de narcotrafic
dans notre pays, des gardes-
frontières, en coordination avec
des éléments de la Gendarmerie
nationale, «ont saisi une grande

quantité de kif traité s'élevant à
quatre quintaux et 97 kilo-
grammes, suite à une patrouille
de fouille et de recherche menée
près de Beni Ounif, wilaya de
Béchar», tandis que des élé-
ments de la Gendarmerie natio-
nale «ont appréhendé, à
Tlemcen, trois narcotrafiquants
en possession de 48 kilo-
grammes de kif traité», ajoute le
communiqué. 

De même, des détachements
combinés de l'ANP «ont arrêté 3
narcotrafiquants et saisi 4 897
comprimés psychotropes à
Batna et Khenchela».

Racha B.

Lutte antiterroriste

Destruction d'une bombe 
à Tizi-Ouzou 

LE GÉNÉRAL-MAJOR
Hassan Alaimia, Commandant
de la 4e Région militaire, décédé
dimanche des suites d'une
longue maladie, a été inhumé
hier au cimetière d'El Alia, à
Alger, indique un communiqué
du ministère de la Défense natio-
nale (MDN). «La cérémonie de
levée du corps du défunt géné-
ral-major Hassan Alaïmia,
Commandant de la 4e Région
militaire, s'est tenue aujourd'hui 6
juillet 2020, au niveau de l'Hôpital
central de l'Armée, Mohamed-
Seghir-Nekkache, à Aïn Naâdja,

où les honneurs militaires lui ont
été rendus, en présence du Haut
Commandement de l'Armée
nationale populaire, ainsi que de
la famille du défunt», précise le
communiqué. «Lors de cette
cérémonie funèbre, la Fatiha a
été récitée sur l'âme pure du
défunt, avant la lecture d'une
oraison funèbre retraçant son
parcours professionnel riche en
prouesses dans la préservation
de la Patrie et la sauvegarde de
sa sécurité et sa stabilité», ajoute
la même source.

M. O.

Armée

Le général-major Hassan
Alaimia inhumé 

au cimetière d'El-Alia

UNE ASSOCIATION de mal-
faiteurs spécialisée dans la falsi-
fication de la monnaie nationale
et de documents administratifs a
été démantelée par la brigade
mobile de la Police judiciaire de
la daïra d'Ouled Rechach
(Khenchela), a-t-on indiqué, hier,
à la Sûreté de wilaya.

Agissant sur information rela-
tive aux activités de trois indivi-
dus, dont une femme, ayant
transformé une maison de la
commune d'El Mahmel en atelier
de faux-monnayage, les enquê-
teurs ont obtenu une autorisa-
tion de perquisition du domicile
suspecté où ils ont trouvé 
150 000 DA en faux billets de
banque de la coupure de 200 DA
et un montant de 430 000 DA,
issus de la mise en circulation de
faux billets, selon la même sour-
ce.

Les enquêteurs ont aussi
saisi des appareils électroniques
utilisés dans la falsification, dont
un scanner, une imprimante, un
PC, cinq smartphones et deux
vases archéologiques apparte-
nant à la période romaine, ainsi
que des armes blanches de
catégorie 6, des munitions de
catégorie 5 et des documents
portant des cachets falsifiés, a-t-
on précisé à la sûreté de wilaya.

Les mis en cause ont été
interpellés et seront présentés
après accomplissement des pro-
cédures légales à la justice pour
«imitation de billets de banque
ayant une valeur légale sur le ter-
ritoire national», «possession
d'armes blanches et munitions
sans autorisation», «faux et
usage de faux», «vente et recel
de biens archéologiques obte-
nus par fouille».            Hania G.

Khenchela 

Démantèlement d'une 
bande de faux-monnayeurs

et faussaires  La base militante du FFS à Béjaïa ne compte pas se laisser faire lors
du prochain congrès extraordinaire du parti, prévu pour les 9 et 10 du

mois courant. 

Djalou@hotmail.com

LA LIGUE des arts cinémato-
graphiques et dramatiques de la
wilaya de Tizi Ouzou a décidé de
reporter la 17e édition du festival
«Raconte-arts» à l'été 2021 en
raison de la crise sanitaire liée au
Covid-19 . Le festival était initiale-
ment prévu du 18 au 25 juillet
courant à Ait Aissi, dans la com-
mune de Yakourène (42 km à
l'est de Tizi Ouzou). La décision

de repousser l'édition de 2020
du plus célèbre festival itinérant
de contes et d'arts de rue a été
prise par les organisateurs la
semaine écoulée, après avoir
constaté lapersistance de la pan-
démie dans la région. Le report a
été décidé à l'unanimité, précise
la même organisation dans un
communiqué, afin d'éviter de
mettre en danger la vie des cen-

taines d'artistes devant prendre
part à cette édition et des milliers
de visiteurs attendus comme à
chacune des précédentes édi-
tions.  Le comité de village d'Ait
Aissi, partie prenante dans l'or-
ganisation de ce festival, a adhé-
ré à la décision de reporter la
manifestation tant attendue à
l'année 2021.

Hamid M.

En raison de la crise sanitaire de Covid-19

La 17e édition du festival «Raconte-arts»
reportée à  l'été 2021


